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^ ve’yut.^ÉUT L’EDUCATION ЯйЗ

* G. N. TRICOCHE L’OPPOSmON CHOISIT SESP

Un grand capitaine européen disait : “Donnez-moi 
I education,, et dans dix ans, l’Europe est à moi .’’

Ces paroles sont-elles réellement parmi mes souvenirs, 
ou bien Je résultat d’un rêve? Je ne puis l’assurer. L’auteur 
est-il Bismarck ou un autre? Je ne puis l’assurer non plus.
Est-ce l’expression exacte de ce que j’aurais lu .ou entendu? Est-il vrai de dire cju’ane 
Je p ose l’affirmer. Il n’en reste pas moins vrai que c’est Krande tendance » l’épargne soit 
l’expression fidèle de la réalité. L’histoire des derniers siè- incomPatible avec ’e succèsin ai
des nous offre plus d’un exemple à l’appui de cette idée. Î!‘r“h?. N3°^ tro,uv“® %.4* 

Beaucoup connaissent l’histoire de la persécution bru- Nombre de Français^” cxfrême- 
tale qui parqua et traita les Irlandais “comme un bétail” ment économes, presque parci- 
afin d’essayer de leur arracher leur foi; et les mêmes sa- "«mieux, ont accompli de gran- 
vent encore que, plutôt de renier cette foi, ces infortu- des choses dans l’industrie et le

—îÊatmdetRvînremleUr Vatrie’ ,eMS b;ent: lc„pay? *£* fo°uTd’Am^aninasU7ue,C6 

aimaient, et vinrent au Nouveau-Monde chercher le libre larges, et ne craignant parla dé
exeroce de leur culte. Un calcul soigné — fait par 4e P. pense, ont échoué pitueunefoent.
Geniesse—basé sur le nombre de ces émigrés au x Etats- 11 ne faut Pas perdre de vufc que
Unis, rapporte qu’il devrait y avoir au pays voisin de 30 à рі‘Е<Го,г a été gaspillé, à tiip-
35 millions de descendance irlandaise. Or, fait remarqua- fùutS« quTn^TiamÆ
b ?> 1* population catholique des Etats-Unis ne dépasse tiré du sol de cette régioiL Soit
pas AJ millions ; et de ce nombre, la population catholique lit en passant, on a assez ifbabi-
trlandaise n’excéderait pas 6 millions. tude d’associer avec le ŸSeux

Il est donc vrai que l’influence du milieu, que les idées, e°nde’ . Pa*icuH .
en un mot, que l’éducation a plus de puissance que la force tra“t.V “== “"Ггаисе^

de gaspillage ou tout au moins 
d’épargne insuffisante. C'e# en
core là une assertion qu'en de
vrait se garder de généraüyer. Le 
manque d’économie a été une des 
causes qui amenèrent la faillite 
de Lesseps et des Franqqis à 
Panama—un des plus grands-dé
sastres financiers des temps mo
dernes. En revanche, il est pos
sible de citer des multitudes de 

Etats-Unis, où des fortu-

V ASIB T B S CANDIDATS DANS LE COUTE£

iflPETITES ECONOMIES MM. Ma*--D. Cormier et J.-E. Clair sont choisis à l’una- 
«nWté de rassemblée.— Les candidats, Thon. 

J.-B.-M. Baxter et M. Aléa. Douces 
M.P. parle devant

ce nombreuse et pa-

ЇШ'

.
—li nes ont été faites par des prodi

ge* d’épargne. Par exemple: la 
fameuse colonie de Rag Pickers, 
du bas de la viHe à New York, 
dont les membres, sans exception, 
en recueillant de vieux chiffons 
et de la ferraille, ont fini pas être 
si à leur aise qu’ils occupent au
jourd’hui d’excellents apparte
ments dans les quartiers des ré- ІШІГТІГШ Ml 
sidences, et envoient leurs en- •'■WVVlimi VU 
ants à l’Université. Ce qui sera- 

V.e être vrai est que le Français, 
rop souvent, est timide en affai- 
es. Mais ceci s’applique surtout 
ux petits commerçants. Ils tësi- 
ent à employer des innovations 
u des procédés dont les bénéfices 

■e se manifestent pas sur! le 
hamp. C’est ainsi que beaucoup 
ie veulent pas de la machine à 
crire ou de celle à compter; se 
assent de sténographes ; recu- 
cnt devant les frais de commis 
oyageurs à l’étranger—en cette 
natière, ils se laissent distancer 

pitoyablement parTe* Allemands;
—et surtout, ils ne font pas .as
sez de publicité dans la prejsse.
Sur ce dernier point, principale
ment, l’éducation du comiier-

LE GRAND SAULT SERA DEVELOPPE 
_____ SUR UNE BASE D'AFFAIRE I s$

wm/ La convention de l’oppoeition 
dans le comté de Madawaska, 

pour faire le choix des candidats 
devant faire la lutte au parti mi
nistériel au prochaines élections 
provinciales, a eu lieu lundi der- 

Frédérieton, N.-B., 3. (P.C.)— hier. L’aspect général de cette 
Le gouvernement provincial a «semblée était identique à celle 
considéré les requêtes de l’asso- que les libéraux tinrent le 29 juin 
.dation des commerçants de bois dernier. Environ un millier de 
du Nouveau Brunswick; deman- personnes venues des différentes 
dant une réduction des taux de paroisses du comté, en auto ou 
coupe et l’adoption de l’échelle F**" le train-excursion. A eux se 
de la province de Québec pour la mêlait un grand nombre de gens 
taille des billots, etc., sur lesTër- d’Edimindston. Tout commc à 
res de la couronne en cette pro- “assemblée libérale, les chauds 
vince, ainsi que la remise des partisans (voire même quelques 
droits payée l’an dernier pour ta partisans chauds) se tenaient au 

des billots sur lus terre, del premier raT*g pour ne rien man
quer des paroles des orateurs. 
Dans l’une et l'autre des assem
blées, ils avaient charge de coe- 
’uire et diriger les applaudisse-

_ _ '«enta, les ovations.
і I. La demande du rembourse- ; oie ou de protestation.

Gtorge Neatler Tricoche. | %£ %*s *£*£■*1
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Mais d’un fait isolé, pouvons-nous tirer unë conclu
sion, certaine?

Des exemples semblables ne manquent pas. Nous en 
prendrons un autre, un seulement, mais le plus rapproché 
de nous: l’histoire même de la nationalité acadienne.

—Dire qu’un grand nombre d’irlandais ont perdu leur 
foi; et vouloir leur comparer notre vaillant petit peuple, 
mais c’est criminel!

Il est impossible de contrecarrer les opinions ou les 
idées soutenues et défendues depuis longtemps, sans.dé-r 
plaire ou choquer. Partout, dans tous les congrès, le “peu
ple martyr ” est présenté comme un modèle d’abnégation, 
dé fierté, d’attachement inviolable et indéfectible à ses tra- 

—-- — ”r ___ »__*-•* on j>a dît, e#,
M dorlote lés plus jeunes avec ces refrains: et aujourd’hui, il 
і faudrait faire volte-face? Non, non, c’esf impossible 1

Si la suite contrecarre vos idées, n’y cherchez 
esprit de contradiction ; d’ailleurs vous trouverez les rai- 

• sons qui déterminent notre attitude. C’est vraiement dé- 
; plorable d’avoir à différer d’opinion, mais que voulez-vous?
, Etre convainctf qu’il y a erreur et danger, et rester silen- 
[' cieux, c’est être lâche; d’autre part, dire le contraire de 
e sa pensée, c’est mentir 1 Et, naturellement, vous n’en 

'v voudrez pas à l’auteur de cet article s’il refuse de se ranger 
t du côté de Ceux qui, malheureusement, n’ont pas peur de 
; ces scrupules.

Штт
coups
!a couronne.

Les décisions prises par le gou
vernement à ce sujet ont été com
muniquées dans les résumés sui
vants fourni hier soir:

illtw
ant français est encore à faire, 
lit l’on ne saurait trop le déplo
rer 1 SÉ1

m
F-& іDans les deux ocessiees. la 

„ _ majorité de l'assistance resta sni-
2. Concernant l’adoption de l’é- -ІШ U chaleur qne déployèrent 

çne.le de la provmos de Québec, ertains orateurs ne réussit même 
<-s commerçants de bots ont été >ae à faire disMraitr. 
sertis qu’aucun ehangeroent ne 'e quelques groupes.

■ ‘ iTks.i tSrZrZL

cas, aux■
« ill

LE TRESOR DE -PERRE
DES JRS

Vol sacrilège au Vatican dans la nuit de vendredi. — Des 
objets précieux sont enlevés. — Valeur de plus d’un 
million de Eres.

ar conséquent le gouvernement 
:e pouvait trancher cette deman-

*’• En réponse à lademande 
: ’une réduction des droits de 
,npe, des diminutions ont été ac- 

ur.lées qui entreront en vigueur 
c .1er août prochain. Tes taux 
)ar mille pieds de bois seront é- 
.ab’is comme suit:

Sapin, pin mélèze et cèdre. $J. 
apin du Canada, $3^5, peuplier, 
'2.50 ■ bois franc, $1.50; dormants, 
ouze cents chacun. Tous les boit 
tteints par le feu, ou pas les ir- 
;ectes destructeurs ne paieront 
;ue demi-tarif.

ions dans le but de V renseignrr " 
'-lies ont écouté attentivement les 
•rguments deg deux partis pour 
nieux juger.

La convention des amis de Гор- 
oosition s’est ouverte vers les 
deux heures de l'après-midi, à 
xlmundston, sur la place de lHô 
el-de-ville. Lee orateurs ft quet- 
jties-uns des plu* âgé» parmi les 
mis de l’Opposition, prirent pla-

sur le balcon du kiosque de la 
anfare. L’Harmonie d’Edmunds- 
on, a la demande du maire Cor
ner, avait bien voulu prêter son
incotirs pour ta circonstance La 

nusique n’a-t-elle pas sa place en 
oute occasion? Même dans ur.e 
ssemblée politique la musique 
s| Lien vue, ne serait-ce que par- 

« qu’elle adoucit les moeurs, 
t. « *e ^ébut de la réunion M.
<. Devost de St-Léonard propo- 
e, secondé par M. F. f-évetque 
>ue le Dr. A.-M. Sormany mésT-^" 
c 1 assemblée. La foule accueille 
ivorablement cette suggestion et 
Є Dr. Sormany se rend sur le bal- 
on rejoindre les orateurs. Il dc- 
nande aux délégués de proposer 
en assemblée ouverte les cfndi- 
•lats de leur choix. M. R. Dtv^st 
■•reroae que M. Maxime D. Cor
mier, avocat et maire dV-dmim- 
dftm, et M. .tames E. Clair cui- 
tiyeumr de Ogir soient les can
didats aux prochaine, élections 
prov.ncialm. Cette proposition 
est secondée par plusieurs person 
"O et des apnlaudissemests pro- 

AiRfiiificfit au président eue 
convention,etee appron /eut

ЩщШaucun ie. u
Шш

IRome, 6.— Le trésor ou sont 
enfermé les collections religieu
ses les relique historique et les 
collections artistiques, au Vati
can, a ét violé dans la nuit de ven- 
l-edi par des cambrioleurs qui 
>nt apporté des objets pour une 
valeur dc plus d’un million de li
res. On croit que ces voleurs ont 
pénétré dans l’édifice au moyen 
Tune échelle de corde qui fut 
ancée du toit de manière à leur 
iermettre d’atteindre le troisième 
ilancher sur lequel cette chambre 
;st située. Les criminels ont opéré 
ivec mille précautions, se servant 
nême de gant, pour ne pas lais
ser d’empreintes digitales.

La police a fait plusieurs ar- 
estations, dont quatre peintres et des, donnée Par la république de 
Jeux ouvrier» qui ont travaillé à Colombie, une troisième 
ît-Pierre de Rome, et un nommé 
Giovanni Bellini, ouvrier, qui dor- 
nait dans une chambre située 
out près de la scène du pillage.
Bellini a affirmé qu’il ne connais
sait rien du crime.

Il a déclaré qu’il n’avait pas 
été déra 
vendredi.
rons ont dit àla police qu’ils a- 
vaient aperçu trois rôdeurs et en
tendu le bruit d’une automobile 
durant la nuit.

Les voleurs connaisssient évi
demment ce trésor. Ils ont forcé 
la porte d’une chambre adjacente 
au trésor et une fois là firent le

choix d’une douzaine d’objets qui 
pouvaient être facilement trans
portés. Ils s’enfuirent ensuite 

’aissanl comme traces de leur 
passage une échelle de corde,des 
torches électriques et des outils 
de cambrioleurs.

Parmi les objets volés on 
tienne un anneau de grande va
leur sorti de saphirs et de dia
mants qui était glissé dans 'le 
doigt de la statue de St-Pierre 
dans la basilique, à de certaines 
occasions, puis un magnifique 

•service d’autel en or massif don
né à la basilique par le cardinal 
Merry del Val, une croix d’or, ca
deau du roi Alphonse XIII, 
autre croix d’or sertie d’émerau-

men-■
ґ; : Qu’il y ait eu du progrès chez-nous, personne ne le con-

« Mais В У a progrès et progrès. Vous avez vu l’cxpan-
< sion de la race acadienne, et son ascension vers les plus 
f hautes charges de la société, et cela a été pour vous une
* preuve incontestable de progrès extraordinaire. Tous ad

mettent cie développement, mais tous n’y voient pas ce
* “progrès extraordinaire comme peuple.”

- Lee peuples, comme les individus, ont un corps et
У âme. Le corps comprend les individus qui en font 
u partie ; l’âme c’est le patriotisme qui les réunit dans un 

même tout, leur donne à tous un même amour, une même 
volonté, u nseul et même but. Détruire le patriotisme d’un

* Peuple, c’est donc le faire mourir, l’affacer comme tel ou 
tel peuple ; cependant, ce n’est pas anéantir ce qui forme son 
corps : ces particules vont continuer d’exister, et rien n’em
pêche leur vitalité propre de continuer son oeuvre. Ainsi, 
le patriotisme acadien pourrait disparaître sans nuire en 
rien à l’expansion de notre population, ni entraver notre 
ascension vers les premiers postes politiques ou ecclésias
tiques. De sorte que, ces deux raisons, i. e., l’augmentation 
de notre nombre-et notre ascension vers les premiers rangs 
de la société, ne nous satisfont pas tous, et nous trouvons 
dangereux de mettre en elle toute notre sécurité.

L’important, à notre point de vue, c’est d’étudier si 
notre patriotisme s*est maintenu ou développé. Là seule
ment nous serons assurés de notre position comme peuple. 
Eu effet, ceux qui connaissent les rudiments de l’histoire 
savent bien que les plue grands empires sont tombés aussi 
facilement que les plus petits, et que les plus petits peu
ples se sont maintenus toujours tant que la volonté de con- 
strver leur caractère ethnique .est restée gravé daiis leur 
coeur. Ainsi est-il évident que population et rang valent 

te patriotisme.
conséquent, au lieu de vouloir plaire, flatter ou at- 
і applaudissements,—-si malheureusement c’était 
es patriotes du 15 août devraient braver Plmpopu- 
iie pas craindre de dire la vérité complètç lorsqu’il 
»pe question aussi vitale que te patrldfisme. Le

7,і

Aiche marchand américain, l’offi- 
ier de police Marotta a réussi .V 
urprendre un cordonnier qui ca- 
"hait chez lui les trésors volés à 
SaintTierre de Rome dans la 
mit de vendredi à samedi de la 
■emaine dernière. Le cordonnier 
і avoué la part qu’il a prise au 
ol et dénoncé plusieurs de ses 

complices qui ont aussi été ai ré.

juneune

en or
massif donnée par le cardinal del
la Volpe, un vaisseau d’argent 
orné de diamants qui avait appar
tenu a pape Pie IX et un ciboire 
d’or serti <4 diamants et de ni-

V ■.es.

VISITEURSbis.
Les voleurs ont aussi pris un 

autre ciboire; croyant qu’i1 était 
en or, mais ils l’abandonnèrent un 
peu plus loin après avoir constaté 
qu’il était en argent.

DISTINGUESXdans son sommeil 
résidents des envi-

A ST.-LEONARD

■ «ШаE LTion. John W. Davis, candi
dat à la présidence l’an dernier, 
accompagné de MM- G.-P. Davis 
et Norman Davis, sont arrivés і 
Van Buren samedi dernier, ve
nant de ew York. Dimanche, ils 
furent les hôtes de l’Hôtel Cyr 
à St-Léonard. Lundi, les d:stin- 
gués visiteurs prenaient l’Int—- 
national pour se reûdre à Kcd- 
gewick, où ils rejoigniren. le 

groupe de New-Yorkais qui s’en 
vont pécher sur la rivière Itestî- 
gouche, à leur camp MicMac

LES TRESORS DE 
- ST-PIERRE ONT

ETE RETROUVES

Rome, 7,— Jouant le rôle d’un I*cee deux candidatures.
M. JAMBS K. CLAIE

U président présente à l’assis-
^nn.Püaïr'r ,orate" daa» 1» 
rvï!^ de_M, J*™*» E. Oair. 
^■wi rawo, le, délies en

effacement complet !
*Or, avons-nous vraiment droit de nous vanter à ce 

sujet? La question n’est pas, remarquez bien: “Avons-nous 
fait du progrès?— car, grâce à notre vitalité naturelle, nous 
avons vraiment progressé et dans notre population et dans 
notre rang social; mais plutôt ceci: “Notre patriotisme 
s’est-il développé ou du moins maintenu?” c’est-à-dire, 
aimons-nous autant que nos pères et nos ancêtres notre 
foi, notre langue, nos coutumes et no» saintes traditions?
Faisons-nous autant d’efforts pour les conserver? Serions- 
nous prêts à autant de sacrifices qu’eux роцг protéger notre 
langue, ce rempart df notre foi?

Nous répondrons à ces questions dan* un autre*srti- Les Religieuse* remercient
de, la semaine prochaine En attendant,.fcmis lecteurs, «‘"«rement les Messieurs 
faites un petit examen en arrière, pour votre satisfaction ? Dame! 1ui ont Wen voulu leur

**■ /{.. jvca. Elles espèrent' que ces en-

■.
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CHRYSLER QUATRESuite de la première page moisit dans les granges .et les cul 
posséder les qualités oratoires tivateers paient de fortes taxes 

mais se sent encouragé par la L’on a ouh’ié d’aborder la ques- 
sympathie que manifeste l’audi- don de la colonisation, qui se 
toire à son égard, M. Clair est meurt dfms la province. Le colon 
cultivateur et comme tel, ii pro- n’a plus de liberté, ne peut plus 
met d’.tre le défenseur des inté- ^a're d’abbattis ; le cultivateur ne 
rets de la classe agricole. Il dé- Peut entrer dans son bois sans un 
r'ore les mauvaises conditions é- permis du gouvernement, ne peut 
conomiques du cultivateur. Il i- faire brûler les souches 
gnore la cause de cet état de cho- défrichés sans permission. 182,- 
sr mais, dit-і" il est temps que canadiens ont traversé la fron 
Quelque chose -oit fait pour allé- t'ère depuis quatre ans, plus de 
gir le fardeau qui pèse sur la ^00 industries ont fermée letirs 
classe agricole. L orateur ne veut portes, toutes ces choses amenant 
pas parler dfe la question des che- une augmentation de banquerou

tes tout de même il en fait fet> augmentations des taxes et 
ic principal sujet de ses critiques diminution des revenus, 
contré1 l’administration actuelle. Touchant les questions traitées 
M. Clair se dit en faveur d’une і Par les libéraux, à leur dernière 
politique de bons chemins, cons- convention, M. Cormier déclare 
truits suivant des méthodes plus au sujet des scandales mention- 
pratiques et plus économiques nés 
que celles employées depuis quel
que* années. L’orateur fait l’élo
ge de l'hon. MV Baxter, le chef de 
і opposition, de M. Cormier son 
collègue, ainsi que de M. Doucet, 
le député de Kent. L’orateur con- 

■ c’ut en remerciant l’assistance de 
l'attention qu’elle lui a accordée 
<t assure les électeurs que si en 
•ui fait l’honneur de l’élire, il fe
ra tout en son pouvoir pour tra
vailler dans les intérêts de la clas
se agricole.

SOUMISSION POUR DU 
CHARBON 

« ■ ’ "*
JJES soumissions cachetées, ad

ressées à l’Acheteur du minis
tère des Travaux publics, Otta
wa, seront remues jusqu’à midi 
{heure avancée), le jeudi, 23 juil
let 1925, pour la fourniture du 
charbon pour les édifices du Do
minion dans les provinces de h 
Nouvelle-Ecosse, du Nouventt- 
ll.nnswick et de l’Ile du Prince- 
Edouard.

On peut se procurer des devis 
des formules de soumission eu 

. ; cressant à G.-W. Dawson, Л- 
cluteur, ministère des Travail ■; 
publiçs. Ottawa, à Luke Daye, 
icmmis des travaux, Halifax, X. 
I-, a W.-W. Allingham, architec- 
it- résident, Saint-Jean, N.-B., a:n- 
-i qu’aux concierges des divers é- 
i'fiices du Dote inion.

On ne considérera que les sou 
■lissions faite* sut les form; les 
jurnies par le m.pistère et 
irmément aux devis et сотії 
lens du тілиїї-е.

Le ministère se léserve le droit 
l’exiger de l’adjudicataire un !è- 
|,ct de garantie ie dépassant pas 
10 p. 100 du montant de la 
mission pour 
exécution 4 i- contrat.

Par ordre
S.-E. O’BRIEN, 

Ministère des Travaux publics, 
Ottawa, le 26 juin 1925.

«s У

ЯЯннні M*.
I

Sedan $1535. f. a. b, 
Windsor, taxes .en plus. 
Quatre freins hydrauli

ques facultatifs. Carros
serie Fisher.

sur ses
лШРЗпИмН

Г ЩтжшЩ
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mins Accueilli Comme Une Grande Contribution 

Au Développement Du 4 Cylindres
I avoir . 
8 est cer
1 У a m
8 peuver 
8 ne» itv 
8 adressi

Tel qu anticipé le nouveau tractions qui ont élevées le
Chrysler-quatre est reçu a- Chrysler Six au sommet de
vec une grande enthousias- sa popularité,
me. ■ *

En conséquence, il n’est pas 
Leux qui ont eu l’avantage surprenant que le nouveau
de faire une promenade dans Chrysler-quatre est déjà sa-
ce nouvel auto, déclare que lué comme la contribution la
jamais dans le passé il n y____________________plus moderne et la plus sûre
*îu e quatre cylindres qui au développement du mo-
ont offert autant d’apparence, d’ai- tcur à quatre cylindres.

STuXL?*1* C‘ ,Є Voyè.-k-prç
T nu . * sez-le! Demandez-nous.—nous nous

e Chrysler-quatre est un fidèle corn- ferons un plaisir de vous donner une
pagnon du Chrysler-six. Il représen- chance de connaître en un instant les
c dans un sens défini et pratiqué, l’ap- nombreux avantages qu’offre le 

plication des mêmes qualités de cops- Chrysler-quatre.
tes £l?aride °3 prix à| pouvoir Offrir à un léger coût supplémentaire.
“.St^T&Ts , quatres roueG- Carrosserie, fermées par Fisher.

•g, 1 ach, Coupe et Sedan, a un prix attrayant de $1240 à $1535 f. a. b.
Windsor, Ontario.

Zpar les orateurs ministériels 
qu’il “n’est pas bon de parler de 
corde dans la maison d’un pendu", 
que les scandales seraient 
breux s’il taillait dénoncer 
commis par l'administration ac
tuelle.

I
MÎnom-

ceux cou
dans le 
l’infonSi Le candidat de l’Opposition 

promet que, si le gouvernement 
conservaient est élu, les chemins 
et tes ponts cui seront construits 
dans le cotn ■ de Madawaska nt 
seront

F
Soit-

assurer la bonne
pas t . nstruits avec une 

commissi il de 12% par des gens 
d’Edmunds n

CONPI
paratiormais par de.s gens 

capables îles différentes paroisse.- 
où ces tra.aux auront à sc faire.

L’orateur examine •soigneuse
ment la dette publique. De 15 
millions qu’elle était en 1917, det
te accrue pendant cinquante ans, 
elle est maintenant de plus dc 30 
millions. Elle a doublé en sept 

Qu'est-ce qu’on fait pendant 
administration, demande l’o 

rateur : “Des chemins avec de 
argent emprunté’’. L’orateur se 

déclare en faveur du développe
ment du Grand Sault, si l’entre
prise doit être une chose qui, 
même qu'elle rapporte des 
iits à la province, ne sera

M. M.-D. CORMIER mL’orateur suivant est M. Мах - 
P. Cormier qui, comme maire de 
la ville d'Edmundston depuis 
trois ans, souhaite la bienvenue 
aux étrangers. Il remercie d’une 
manière toute particulière, la fan 
fare de la ville de son concours en 
l’occasion et assure les membres 
du corps musical de son entie'r 
support. M. Cormier accepte la 
candidature parce que c’est unjde- 
voir 
cesser a

Ouv:
іcasser la justice, ce sera en faveur 

de l’ouvrier qui peine, ou du cul
tivateur qui verse ses sueurs dans 
le sillon.”

ârsu
Ford eI

'Hon. J.-B.-M. BAXTERans.
cette Le chef de l’opposition adresse 

d’abord la parole. Il s’excuse de 
ne pouvoir faire un long discours 
dans cette belle langue qu’il ne 
connaît malheureusement

Les agents et tes services Chrysler se trouvent partout. Tous les agents neti 
' VOt,s offnr les avantages de paiements faciles. Demandez le plan d’achat 

' Chrysler
Tel:

і. чpour tout homme de s’inté- 
la chose publique et blê

me de faille certains sacrifices 
pour travailler à la bonne admi
nistration des deniers publiqiiés. 
Les élections viendront certaine
ment avant le 9 octobre prochain. 
D’ici à ce temps, il faut étudier 
sagement la situation pour se 

. préparer à bien voter. Les qra- 
tèufS de la convention libérale 
ont dit beaucoup de choses mai t 
ont omis plusîeur# questions Im
portantes. Ainsi le cyclone qüi a 
passé sur la province de la Nou
velle-Ecosse le 25 juin alors que 
te gouvernement libéral a subi 
une défaite complète. L’on in’a 
pas dit pour quelle raisoifs l’on 
est obligé, dans le Madawaslu, 
de boire la bièrc Frontenac et au
cune autre marque ne peut être 
vendue sans courir le risque d’ê
tre mis à l’amende. L’on a ou
blié de parler de la misèrc du cul
tivateur, à1ors que les patates 
pourissent dans les caves, le foin

pas
suffisamment. “Je désire que la 
meilleure entente existe ehtre les 
deux grandes races qui compose 
’a population de notre province. 
Aujourd’hui, je ne m'oppose pas 
au premier-ministre à cause de sa 
race, mais contre ses actes poli- 
tiljucs. Je serai poiir vous tous 
un bon ami. Je compte parmi 
î mis, plusieurs français, et je 

compte en avoir beaucoup dan i 
v itre comté.”

M. Baxter continue

«

Denis M. Martin *
EDMUNDST0N, N.-B.

sans 
pro

pas en
nouveau fardeau sur Ies épaules 
de tous les contribuables.

M. Cormier est en faveur du 
( ompensation Board. C’est la 

meilleure des choses en principe.
Mais l’administration actuelle de 
ce Comité a trop de dépenses, elle 
est obligé de rogner les paiements 
aux blessés, aux malades, 
veuves et à leurs enfants pour pa
yer ces dépenses exhorbitantes 11 
cite à cet effet plusieurs cas par
ticulier.

Le nouveau candidat conclue 
en déclarant : “Je me dois de dire 
que depuis 23 ans que j'occupe 
des positions publiques, jamais je 
n'ai pris un sou qui ne m’appar
tenait pas. Je serai, comme 
m'appelle dans certains endroits,
l'avpcat des pauvres. Je donne- traite qu’une question et c'est cel- 
rai justice à tous, et si je {lois le du développement de l'énergie

li
La ïfffc''TELS La «eu

injntab!
teuj

И nim:
en nette) 
sa cartel; 

avec Ш

f00000000000^^
aux

r en anglais. 
La province du Nouveau-Brnns- 
v ick est ta plus belle de toutes 
parce qu’elle est formée des deux 
grandes races qui composent le 
Canada. Aucun gouvernement ne 
peut exister en cette province, ne 
1 eut administrer la chose publi
que avec sagesse, s’il ne donne 
pas des droits égaux aux deux 
races qui l’habitent. L’orateur ne

Cormier & LeBlanc
ASSURANCES DE TOUTES SORTES 

ASSURANCE ACCIDENT A MALADIE

JOS. I
■ ■

і
on

Tout récemment nous avons signé un contrat avec la Com

Sa- ss
Nous représentons aussi la CitrGlobe Indemnity Canàrb a. 

adent et Employers Liability qui tous sont de trèsbonnL 
pagnies Accident et Maladie. - Donnes

з

mxi
C’Est Beau. C’Est Bon. Et — Frère — 

C’Est Ce Qu’Il Faut Lorsqu’on a Chaud!

Soda Délicieux
A La Creme A La Glace STEVENS

1.

Ûcom-\
X'

,r •. 'AUSSI ASSURANCES FEU ET VIE DE TOUTES SORTES 
NOUS SOLLICITONS VOTRE PATRONAGE

Max. D. CORMIER,

Bureau:

!. '

>і uv,
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1} / A.-J. LEBLANC 
Edifice Madawaska
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record* ,Quand le soleil force la sueur
JJ. / / //. Sortir de votre crâne—voilà le ЙГ. \ 

L/w/b temPs de vous diriger vers la fon- 
1 tyfâs faine. Donnez votre goût préfé- 

S lé, dites “Soda” et vous aurez 
! de ces mélanges les meilleurs

auoin ai4
*jt * Xi

OOOOOOOOOOOCO^x^M * - •Іm.
f ' mélectrique au Grand Sault. Cette avant que i’aic entre le. main, 

question est Simplement une d’af- te.- contrats signés par les”- 
aires, de chiffres ; le Grand-Sault rentes ^compagnies à qui nous 
toit se développe SI la province fourniront l’électricité, ‘.-lie que 
peut le faire en garantissant un a Bathurst Lumber les Fratr 
coût de production assez bas pour Companies, Ltd etc ’ 
permettre aux industriels, aux- Le chef, en réponse 

municipalités, aux individus de eues du premier ministr. 
l’acheter à bas prix. 11 ne faut 4e donner à la province 
pas trop se fier sur les estimés, vernement 
En plusieurs endroits, à Mus
quash, à Shippawa en Ontario, en 
.i’autres endroits, les estimés des' 
ingénieurs étaient beaucoup plus 
bas que le coût final. "Je veux, 
dit M. Baxter, aider au dévelop
pement de -l’industrie dans cette 
province, mais je ne veux pas 
fa:re un présent aux gros indus
triels, en leur fournissant dc l’é
nergie en dessous du prix coû
tant, dont la différence du piix de 
vente et le prix de revient devra 
être payée par la population. Je 
garantie qu’aussitôt au pouvoir,

! je ferai faire un examen de tout 
8 ce q j’il y a eut de fait, et si la 
8 ' hose est payante le Grand, Sartlt 
g sera développé, mais pis

À un рваввЕion vend aujourd’hui*Ô5 ^

Ss'' '■«■««Лсгг.г.’й’.кйй
** 6" w;,.

2,'ГЇГЇЇ:.
contrer n’importe où, en afimnof 
*4°* dans une .”^:
blee contradictoire. Il esièréoue 
cette fois-ci lepremfer-mMwtreàc 
quiescera à sa demande; L’enteur 
termine en déclamnt qne *1 Flem- 
nnng a pris de l’argmt an 
publique, M. Veniota manW^ < 
son devoir en ne le Itti faisant iu«

gSSAtgtot P
pablc dc rembourser. Il examin* 

certains faits d- ^adminie

-•«* *■. * v ж -
* ‘"T’ ...

•ifІ V •і

ï dans lesquels vos lèvres puissent 
'tremper.І C/ t

* U

ж aux atta- 
p,romet 
qn gou- 

intégré, de s’entourer 
I hommes honnêtes et sans souil
lures passées.
. Л*; Bax,eri a« sujet’de la pro
hibition, déclare que la loi de 
Phohibition est dans tes statuts 
de la province, que tant qu’elle y 
sera elle devrait être appliquée 
4ans toute sa rigueur.

*
Crèrnç à la Glace pure, nourissante, eux gazeuse 

claire, addition généreuse d’essence de fruits, le tout
’■ 11:

recouvert de crème fouettée. Gosh! n’y goûtez- 

pas déjà? Essayez-le.
vous

■ і ""Ь і
' h .4 *«•

IЯ
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•i M.ALEX.-J.DOUCET.M.P.
Le dernier orateur est M. Alex

andre Doucet, député de Kent au 
lédéral. L’orateur pass- en re
vue l’administration actuelle. Il 
touche à tous les points fie i’ad- 
nunietratioe, souf la prohibition.
Ses critiques s’appliquent sur- 1M.g; 

tout aux coût actuel dés, livres tlatio 
d’écoles qui dans certains cas afgàmn

' h;

■ШЇЇГ’*™-я . ; J %r.SMADAWASKA PHARMACY■ BDMUjhFpSTON. N. B, MADAWASKA, Me.
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F.O.B. WINDSOR 
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[leAVEZ-VOUS UNE MAISON D’ETE 
POUR- LES TOURISTES? f Pf s#*

‘1
4C'était la tempête.

Le lac était furieùx, Il écumait.
A trois milles de foot rivage, 

perdu dans la pluie, le vent et les 
vagues géantes, le yatch dansait, 
penchait, luttait.

Les passagers se sentaient pe- Il 
tits et avaient la chair dé poule. 1 

■- Un arrêt du moteur, et c'était I 
peut-êtrfc l’accident tragique.

Silencieux chacun écoutait tSrt-ИІ 
tre son coeur et le moteur.

L’up et l’autre était rythmés.
Le moteur donnait du coeur. Il

C’est à ces heures-là que Гоп J 
comprend l’importance d'un bon | 
moteur.

Le moteur, c’est le coeur de l’a- і 
vion, de l’àuto et du mtch.

Mais le coeur, c’est le moteur I 
de l’hotpme. * B

Avez-vous jamais réfléchi sur I 
la puissance du coeur et sur l’un- I 
portance de le ménager?

“Lvrythme normal est entre I 
60 et 80. pulsations i" la minute. 1 
Sous l'influence d’efforts violents, _ I 
ou bien en temps dq maladie, le 
nombre des pulsations va facile
ment à 15b.
- “Le coeur a un travail formi
dable à remplir. Pour simplifier 
le calcul, supposons 100 pulsa
tions à la minuter En une heure, 
nous avons 6,00 pulsations, 6,000 
coups de piston ; eh vingt-quatre 
heures, 144,000. Imiginez le chif
fre au bout d’un an, au bout de 
cinquante années.

“Voila un moteur qui travaille 
beaucoup et qui ne connaît ja
mais de repos complet. Ne serait- 
il pa$ à prôpor de le ménager, 
de lui procurer un repos relatif.'

“Faites cette expérience. Comp- 
' tez vos pusations pendant une mi- 

i nute. Vous obtenez envirori 90.
Maintenant faites cipq ou six 

grandes aspirations, autrement 
dit, respirez largement cinq en 
six fois. Prenez à nouveau vot-e 
pouls. Au Цеп de 80 pulsations à 
!a minute, vous aurez environ 65. 
le mouvement de votre coeur 
s’est ralenti, le moteur a modéré 
son travail. Pourquoi oela? C’est 
que vos larges aspirations ont in
troduit une grande quantité d’air 

I mn-. d’oxygène dans vop poumons 
.'t les ont vidés de l’acide caebo- 
•lique qui y restait. Dès lors, lé 
coeur a été soulagédans ses fonc
tions.

“Une exercice modéré orodnir*

Lee personnes qui ont une ou des résidence d’été 
convenables, à la campagne ou sur le bord de l’eau, 
pouvant, offrir une accommodation convenable aux 
touristes, sont requises d’envoyer leurs nom et adres
se au département de l’agent général des Passagers 
du Chemin de Fer National Canadien, à Moncton, 
N.-B. C’est le désir du chemin de.fer de toujours a- 
voir en-main une liste des réstdéi c*s disponibles pour 
les touristes. Le C. N. R., demande pour celà la coopé- 
ration du public, spécialement de ceux qui désirent 

8 avdir des pensionnaires pendant le cours Nde l’été. Il 
g «et certain qué par toutes les Provinces Maritimes il 
8 У a une quantité considérable de ces résidence qui 
8 peuvent offrir le confort aux voyageurs. Les person- 
8 ne# intéressées sont priées d’envoyer leurs nom et 
8 adresse ainsi que les principaux détails sut, l’endroit, 
8 le nombre de chambres, les taux, etc., au Chemin de 
g Fer National Canadien, le tout devant être inscrit 
g dans le guide que le Chemin de Fer fait imprimé pour 
g l’information des touristes.

I
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Nouvelle Lune, 26 - 
Premier Quartier, 28

Z . ЩPAR LES PRES EN FLEURSes# I—
Dites moi, nous irons tourir les prés en fleurs 
A l’heure où le soleil en essuira les pleurs;

1 Et tandis que l’été nous livrera sa flaiflme 
L'espoir et la gaiété éblouiront notre âme.

.. ous marcherons, légers dans l’herbe du matin 
Aux côtés de l’àbeille en quête de butin ;
Et nous irons, noyés dans le flot des fleôlès;
Et nous en tresserons de grandes auréoles,
Diadème affolant, et les oiseaux riront 
.De l’étrange couronne offerte sur mon front.
Halte ! passons “tout doux” dans les foins de senteur. 
Car le parfum, nectar, enivrç avec lenteur....
Puis allons saluer la blanche marguerite 
Et l’orange, sa soeur, quelques fois hypocrite.—
Mais de grâce, fleurette ! à moi la vérité.—
Oh! les charmes puissants de la sincérité!

Les prés sont des jardins où maintes voix s'éveillent; 
Où des trésors cachés souvent nous émerveillent.
Ici plus que partout les brillants papillons, ~ ‘
Ici la vie et l’art éclos en tourbillons.
Et qu’avez-voue de plus, capucine et pivoine,
En votre agencement, qui surpasse l’avoine?
Vos brillantes couleurs? Un souffle les flétri:
Je préfère à vos yeux, lc froment qui nourrit.

Mais poursuivons encor la belle promenade 
. Tandis, que les oiseaux roucoulent leur aubade : 

Enchantement' du coeur, enchantement des yeux.
Oh ! comme l’herbe épaisse a de baisers soyeux !
Vous allons rencontrer la pâle pérsiçaire,
Front en deuil et saignant, car sa soeur la vaccaire 
N’est jamais auprès d'elle et souvent les méchants— 
Hélas! est-ce possible ? On pleure dans les champs.... 
Passons à l’ennemi, la tache vénielle,
Le renégat des blés, l’astucieuse nielle ; —
Et prenons garde aussi d’écraser les mourons 
Dont les tremblantes fleurs se disent : Nous mourrons , .

Lupuline dorée, ortie, ombcllifères, «
Plantain lancéolé et saines crucifères :
Adieu : Adieu aussi valpins et boutons d’er,
Qui rêvez en amis près du ruisseau qui dort ;
Rhizones écailleux, écrasés sous mes pas,

■

FETES RELIGIEUSES
4| De la férié,

10 Les SS. VII Frères, mart.
11 De la Ste-Vierge.
12| Vl apr. Pentecôte,
13 S.Anadet, pape et ma-1.
14 S.Bonaventurè|év.eonijdr.
15 S. Henri, empereur, coût. 
16| N. D. du Mont-Carmel.
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a Power of Sale captained in з 
certain Indenture of Mortgage 
bearing date the 20th., day of Oc
tober, A.D., 1908, and made bet
ween Francois Xavier Viel dc- 

. signaled in said mortgage as of 
I the Parish of Saint Francis, in 
I the County of Madawaska and 

Province of New Brunswick, Far
mer, and Elizabeth, his wife, of 
the first part; and Demerise Viel. 
widow of the late Baptiste Vie!, 
of the same place, of the'second 
part; and registered in the office 
of the Registrar of Deeds in and 
for the County of Madawaska, in 
Book “L-2”, pages 472 to 477 
both inclusive as number 1Ю15 
of Records, there will,' for the 
purpose of satisfying the «unies 
secured by tiie said Indenture of 
Mortgage, default having been 
made in the payment of the same, 
be sold at Public Auction, in'front 
•of the Ctourt House, in the Town 
of Edmundston, in the Co—WV of 
Madawaska, on FRIDAY th*31st 
day-of July next, at the hoot o* 
eleven o’clock in the forenoon, the 
lands and premises mentioned 

nnd described in the said Inden
ture of Mortgage as follows :— î 

“All and singular that certain 
lot, piece or parcel of land 
’’remises situate, lying and being 
m the Perish of Saint Francis, iu

«-"bed and bounded as follows, to 
«■it:— Beginning st the’south 
westerly angle of lot number thir- 
t.’ five (35) purchaser by Geor
ge Viel, in the second tier, ther.ee 
north eighty (80) chains, tiunct 
north seventy-two degrees 
eight chains and sixty links,thence 
south eighty chains and thence 
south seventy-two degrees east 
eight chains and sixfy links to 
:he place of begimfing. Containing 
sixty-nine acres, more or less^mi 
distinguished as lot number thir
ty-six in the second tier.”

Together with ail buildings âik* 
improvements thereon and thé 
privileges and appurtenances the
reto belonging or in and manner 
appertaining.

(Sgd.) Daùmfine Vial,
Mort^gee, ,

sûre oooeotieooo
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CONFIEZ-NOUS votre automobile pour tous les ré
parations et “overhaulage”. /

itШі
Ouvrage garanti.

8 Service jour et nuit.
8 Agent pour les autos FORD et STAR. Nous avons 
8 les véritables pièces d’échange et accessoires pour 
8 Ford et Stai i.

Prix modéré.

leI

A.E. OUELLETTE
ançien poste de M. Alberie Albert .

CLAIR, N. B.Tel: 6-11,

BICANA
La merveilleuse Pipe qui donne constamment 

La roule «satisfaction. Se vend
partout à

injmable. $1.50
«SSSSh^ Expédiée à 
- ”* n’importe quel 

le adresse au 
même prix, 

frais de poste

t : neuve •a Sto!ons ensevelis, je ne vous verrai pas 
Peut-être ... et cependant je vous aime quand même, 
Car j’aime toute plante où se cache un emblème—

en
F. шsa

: . avec an»
S ara

, B me semble déjà que dan -, les prés en fleurs,
|;nous vient des pensées de toutes les couleurs.™

Bais-des-Sables 1925. ! ' _ Petite Vfodette. ЖJOS. COTE, Ltée, importateurs.
_ __________ Seuls Agent pour le Canada
fotoBtototoEUUdSTSiBB

— QUEBEC іі • >
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le même effet. Pas d’exercice vio. 
lents; car vous_ exciterez votre 
«••>eur, vous le surmènerez.

Uh autre moyen de reposer 
voire, coeur, c’est la mod «ration 
dans le boire et dans le manger.
Tout repas introduit dans le sang 
iv e masse nouvelle. Le torrent 
circulaire en devient plus abon
dant., Le liquide que le coehr doit 
p iuâser est plus considérable, l’ef- 
ort du coeur est dès lors plus 

grand, et le nombre des pulsa
tions augmente. Pas de repas co
pieux, ou bien nous, fatigueuon; 
notre coeur. Ayons même soin de 
ne jamais avaler de grandes quan
tités lie liquide à la' fois, ne bu- Joseph B. Viel of the Parish о» 
vons jamais à longs traits, même St-Franda. in the County and 
de T'cnfht, П eu résulte, en effet, Province aforesaid, and to al!
duc brtfSque augmentation du vo- others whom it mày con fern:—
•ume du sang, ce qui oblige k NOTICE IS HEREBY OI-______________
coeur V des efforts Alignants et VEN that under and by virtu, of Solicitor for Mortgagee.

......... ... .......................SI tol ■ HI , -,

I des mouvements précipités.”
Que d’autres abus d. Ц vie 

m uni- repercussion fatale sur le 
•oeur et partant sur la durée de
la vie.

Un fix-cylindres se remplace. 
Quand lc 

'a ni. rL
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coeur ne bat plys,c'esi „ mmш MOKÜtAGE SALE
> ----------- ' ШтШт 

> WÊmmS e

’ і
Го François Xavier VM, and EU- 

zabeth, his wife, of the Parish 
of Saint Hilaire, in the County 
of Madawaska and Province of

, -sfS EXCELSIOR ! >Ce tableau montre com-
- ment le nouveau Jewett

U Vente de* Coach JEWETT monte comme
menté au point que main
tenant il y en « plus de 
100ДЮ, l’augmfcnUtion 

«e pr 
5,000

'
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mm

New Brunswick, Farmer, and шш“ > h
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M record de пре ventes n*â encor* Ьпцм 
été égalé dans l’histoire de под, affaires. Les 
records d’apparence n’a jamais été égalé par 

,aucun autre char dans le commdhca.
C’est ce que le Coach Jewett a accompli HP A T u

dans quelques romaines d’un succès sensadonel Apparence—certes ouij

renommé—san, aucun changement. Des nul- ble—courbes gradeuses—bas et élancé. Au-aœasac ?£«.«...

entrez bu vons aortes do l’arriére du char sans Si vous vou ez réellement connaître le pour- 
déranger les passagers d’en avsnL La preuve quoi du triomphe du Coach Jewett—télé^ho- 
reporo dans > vente. Excelsmr! à хтиве de ne»-nc as pour une démonstration. '
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MORTGAGE SALE
> ... > ----------- —
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: â|i%ü- "T6P«ul Sylvain of the Parish of 
Saint Francis, i„ the County of 
Madawaska and Province of 
New Brunswick, Parmer, and 
Julie, his wife, ami all others 
whom it may in any wise con
cern:—
NOTICE IB HEREBY GI

VEN that under and by virtu» of 
a Pojver of Sale contained zin a 

. certain widtnture of Mortgage 
bearing date the 3Qth„ day of 
August, A.D.,fÔ23, made between 
Pau! Sylvain of the ,Parish of 
~t- Francis, in the County of 
Madawaska and Province of New 
Brunswick,r Farmer, and Julie, 

of the_6ret part; and 
fofl Sylvain of the same place, 
farmer, of the second part ; and re
gistered in the office of the Re
gistrar, of -Deeds in and for the 
Cnirnty of Madawaska, m Book 
P-3 pages 337 to 342 both in- 

elusive, as number 24097 of Re
cords, there will, for the -purpose 
of satisfying the monies secured 
by the said Indenture of Mort
gage, default having been made 
m the payment of the same, be
S?'L*V-PubIVv Auction- « front 

Court House, in the town 
of Edmnndston, in the County of 
•Madawaska, on FRIDAY, the 
31st„ day of July next, at the 
hour of eleven o'clock in the fo
renoon, the lands and premises 
mentioned and described in the
foitoJ%”tUrC °f M°rt«a«e as

“All and singular that certain 
lot, piece or parcel of land and
premises^situate, iytag and being 
m. .tile Parish of Saint Francis 
tnithe.County of Madawaska and 
Province of New Brunswick des
cribed and bounded as follows, 
a fbe front by the Ri-
the lots, of the second tier; on 
the upper side by land owned and 
occupied Ьу-Geong* Sylvain; on 
the tower safe byland owned and 
occupied by Victor Milliard, Mca- 
sw-mg in width forty-fpur rods, 
more or less. -,

Excepting ami reserving on 
the.said lot a certain piece of

iwSltn-'Sylvai“b5r

^рЖп^: or £ 

any appertaimng.
**■ « M.

«><• (Sf»t) Noel Sylvain,

аййЕГ’”*
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Chirurgien-Dentiste Ч іAvocatІ
Casier-P. "S” TéL: 4к 0.-J. CORMIER ILe M.-D. CORMIER

B A.
Avocat, Notaire Public 

Edmundston, N. 1
Star mprès de l’Hôtel Royale 

Edmundston, N. B

#- •
* .■ : ІГX

ISsfl
"3f flrjfta

A *upster 1^” fed
Erederictom^N^Bji Edmundston, N, Efl

£.nfm voici un coupe fnodele original à siège unique,
a bas pjjx, et offrant tout le comfort et< la protection * —----- -----------

- d un automobile fermé. Pare-bise d’une seule pièce: 
fenêtres lumineuses et flexibles, sur larges portes.
Çarossene de belles lignes, avec ample compartiment /
a l arriéré. En fait d automobile à bas prix, il né s’est 
ткп offert sur place ayant le mérite et la Valeur de ce 
Coupster. •
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Véritables Pneus-ballons 4.95" 
sur Roues 20 І^^Івоиош I

I Peinture— fl
■ Tapisserie— Imitations*

Frais Funéraires Я 
Spécialité? Réparation deal 

vieux meubles. — fl
■ Royal Hotel. Tel 126-2І ■

g —яЯР

Avocat
Albert J. DIONNE

ШШШЖ:
'

WÉM

BA.
Avocat, Notaire PublieD- M. MAPTIN

edmundston N.B.Î
I Bureau ; Chez J. Têtu 

Voisin dé Jos E. Bard.
Edmundston N. B.TEL.: 8

a
OPTICIEN Щ•895 я

■
' Itfmco Usine. Taxes en plu* і'..11Н%

■
s'В :■

N■1

u\У, H
il

і
Un examen FRÉQUENT de Lt vue est ESSENTIEL 

CONSULTEZ
EDDIE J. ALBERT

Optométriste enregistré.
RueVictoria,-------

' У i. u p ,s
і L*distribution

DBS f№
VI y

m
i. ------ Edmundston, N.B.nLA VOITURE ARCHETYPE DE DEMA.IN**d’Edmmiditon -E

'X/

:

moyenne dans. Je grad. XI, dé
cernée a Mlle Julie-Anne. Lèves- 
que.

■nnnoboooo

ASSURANCE
FEU! ACCIDENT!rie Gagné:

„ J” Prix de français, grade VII,
$2.50 en or, offert par le Docteur 
Sormany, mérite par .Mlle Fer
nande Plourde. J
, Ter prix d’afithmétique, Grade 
VII, offert par la Révérende Mère 
Provinciale, mérité par Mlle Ma
rie May (Martin.

Prix d’excellence, Grade VI,
$2.50 en or, offert par Monsieur 
Savoie, mérité par Mlle Annette 
Sormany.

Prix de Catéchisme, $2.50 en or, |
offert par Vomriéér lè vicaire, mé- і ______________
nté par MI1C Dorothée Boucher.

Prix d’ouvrage Manuels, $2.50 g 
en or, offert par Mrs G-iffin, mé- 8 
rite par Mlle Jeanne Bélanger. 81 ,

Prix de bonne conduite, offerts g 
par Madame Perrctn et là Librai- g 
rie Granger, mérités par Alban g 
Boucher et Gérard Lacombe. 8 |

d’excellence pour Piano, g 
$2.50 en or, offert par Monsieur g 
Je1 Curé, mérité par Mlle Aline 8 
Dugas. Я

Prix de Piano, $2.50 en or, of- g 
fert par Monsieurs Edgar Poi- Я 
ri" à l'élève qui a te mieux tra
vaillé durant l’année, mérité par 
M. Eugène Abbis.

Prix de Chant, offert par le 
Docteur Laporte, mérité par M.
Gérard ОиеЦеї.

Prix d’anglaig offert par Mon- 
Bélanger mérité par 

ice David.

F"W^Irr,ter’^nee4à Т,е- Marie Bérubé, Rupert Mc-
Ml,X* “ І аІГ:“ »-"-«■ , "

^ЇГЙГЇЯЙГЛ:

ммга,“4гїйгїйії'1sevsac s g-»- iratfsasas--Ййс ”• %-
«,,. ... I Médaille en arguent off ter te par nr ari ty_t'

ft*E»î»S5 ЩЬггх s.»
Lè MadawjiflcjF?, pour fa, plus ajJhHh Trafton. |t"a4,; ^CC1 c Thibault, Lucien-

haute moycn.e^jfe* le Cerner- іЖ» en or offert par h Banque ІЙ д °nésime Uvoie.‘ Da- 
c.al II, dmep^mie MSgue^ttelSle pour les mathématiques, •r,a Albert-
rite Çarner^;. ШсЬгЬе à . McCabe. i. - -------------------

Corn mwciafelb^ .•' AWêikmL’^Ç0 =n or effert par la Banque , CoUVeilt 0 EDmundstOII 
pria, volume- off et* »an «M-ii»à kPAtvi ne îale pour les mathémati-1 __________

imec^^ra^A'wilHe^hnie'^ ^ ***" • f-3 cérémonie Йе la distribution

аяяьіяіЛйг' s.: T*B£, ^ ^
sutenant-Gouverneur, pour Prix d’Exce!lence
s haute moyenne dans les Cours Commercial $5.00 en or. 

tigÉgèns d’entrée au High School, offert рдг l’honorable L.-A. Du- 
Wfiieftiée à Ruth Trafton. gai, mérité par Mlle Yvonne Bé-

Médaille en bronze offerte par ru*>é-

un Certificat d Efficacité présen- і « . і, 
te par lUnited Department Type- L- S1* «f excellence, Grade IX, 
writer, pour avoir écrit, dans un ГїР c,”.or’ offert P" l’honorable 
concours, trente mots à la minute. J;E-, Michaud, mérité par Mlle 
|ans aucune faute: Daria Albert Marla Daigle. 
rZF&XS™*’ L-A. Vio- } Prix d’excellence, Grade VIII 
Martin. ° de A bert et Robwt ; р2 5° «n or, offert par l’honorable

VIE!
Médaillc en bronze offerte par 

son Ноцпеиг le Maire Cormier 
pour la plus haute moyenne dans 
le grade X, décernée à M. Bé- 
noit Fournier.

Reliance Assurance Co.,
North British Assurance Co., 

Fidelity Insurance Co. of 1
et autres

і»
I
!»v ■AJ. DIONNE,^ннрвн JJ. DIONNE,

Avocat . phone і ід.,і
ooooooooodoooooooooooooeoom
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BIJOUTERIES -Prix ATionnelîr, 

$2.50 en or, offert і 
Desrochers, mérité

volui

tisfaction, et Nous Vous Invitons à « 
aminer Nos Marchandise.

mû
i»і Г Aï.

Я8par' Mr.■ J4 НІЯРМ__
cerné à Mile Julie-Aime Léves- 

•que.
Prix de Latin: Pièce d’or offer

te per M. le curé Conway, décer-
- • ’ІйЛЖЖ.сл

par t»fciI..Jes commissaires, décer- 
“ » M.sjynçtt Fournier.

Prix dç'français dans le cours 
commercial : volumes liLa Tragé
die d’un Peuple” offerts par*! 
Abbé PoiriÀ, décernée à MMe 
Marguerite Carrier.

m

:ur Léon 
Ile Bé* 
Prk Ж £S$SÉiIrène Richie, 

ftaphe anglaise :
.. retreuer.
Prix d’Honneur, grade V. $2 50 

en or, offert par Monsieur Pius Michaud, mérité par Mlle Ger! 
trttde StOnge.
_ Pria d’Honneur, grade IV, 8 
$2.50 en or, offert par l’honorable 8 .
Ff. Ю: ^ Mn-

m
4k-I Eva

EDDIE J. ALBERT
«мій

;&.ï ‘ 'Æ
■- ‘ „■ f.;У

m ■ Si ü mSuite à la page 5 .
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• • • Pourquoi le Ford at 
l’auto de qualité universelil8$ S"S” TéL: 4 { fCORMIER і ішВл,\ r*: .. •- ?BJV. •- ' ■ •* SE.Notaire Public 
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3-11./ HPour renseignements com
plets au sujet de l’assurance 
qui donne la plue complète 

( protection en cas d’incendie. I
Vous apprenez aussi le* «jié-. 

ihodes les plus modernes pour , 
rechercher et enlever causés d’in- ' 
cendie* qui peuvent causer la des
truction.

«.Л►

*18
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Raison de Coûtai
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PROD UC TI O N
C ette’ agence de la liartford 

Pire Insurance Company 
donnera avec plaisir toutes les in
formation^ nécessaires.

в» чvous

".d«^5$îu і

llodswâskm j*snetl
J.-B. MICHAUD>>

AGENT
, edmundston, n.-b.

Les autos Ford sont produits 
en. plus grand nombre que 
toute autre marque.
La production est le plus grand 
facteur particulier pour ajbaisser 
le coût de la qualité.
Les méthodes de "production 
Ford ne permettent

A LOUER
L'n bon loyer à six apparte- 

ments, tout neuf, amélioratious 
modernes. S’adresser à A.Bou
cher, Hotel Royal.

H
j.n.o.

IUCHER
nture—
!— Imitât___
Funéraires * 
Réparation deg 
meubles."— h 

cl. Tel 126-2)*

Meilleure Velenr ___ _
Offerte ee Fa* dTriw\

iUl^
Eviers Emaillés SMP

■

і "Ж1
; *. 31

Prix Ж1)
N Cm* let'
і

*12*aucun
compromis touchant la qualité.
Ce que le Ford accomplit aux. 
mains de plus de dix millions 
de -propriétaires le prouve.

* що
S
, Pbndte-Qoattoir baillée 

SMP-PrtxSfQO
№*nW
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Г ’ Voyez votre plus proche dépositaire Ford
%

tigrew et Aline Savard. u
Fiançailles

Dimanche dernier ont eu lieu 
les fiançailles de M. Alfred Dion, 
avocat de St-Félicien, avec Mlle 
Gertrude Foisy, de cette ville, fil
le de M. le notaire J.-A. Foisy. 
Ouverture du banr •»

Le bazar au profit de l’église 
de St Ludger s’ouvrira le 4 juil
let et durera une semaine.
Naissance

■ M. et Mme Edouard Don Car
los, une fille, baptisée le 24,1 
es tunas de Marie-Jeanne-Gem- 
ma-Rita. Parrain et marraine M. 
et Mme Siméon Don Carlos, de 
Rimou.ki, oncle et tante de Ven
tant.
Décès à l'hôpital 

A l'hôpital de Rivière du Loup, 
le 23 juin, est décédé à l’hôpital, 
à I agc de 20 ans, M. EIzébert Du- 
hé, füs de M. Joseph Dubé.
Notes personnelles "

—M. et Mme Victor Devest et 
eurs filles, mesdemoiselles Alice 

et Gisèle Devost, sont de retour 
d’un voyage à Matane.

—M. le magistrat H.-R. biset 
et M. J.-B."Lavoie, avocat, ont 
nasse la fin de semaine à Rimous- 
ki.

—Mme Charles Eugène DuW 
et Mlle Ninette Dybé ont passé 
quelques jours à Québec,

donne sur les'nouvelles orgue», mencement de la semaine 
Lee musicien* âu programme se- —M. l'abbé Emile SÙPierre
root-M. ! abbé Destroismaisons, trrofesseur au séminaire de Ri’
M. J. Antoine Thornton, M. Hën^ mouski, passe deux mois dan. sa nfcert d'orgue 1 ^'n filières et M. Chs-Eugène iamille à'st-Fran^is^avf"* ”

Samedi soir, à l’église de Si- b admission an concert Magnifique réception
rU-'rt’ ?.e°rÇS ?“errltte’ ГГаП,ОІ> XaVier‘ "° COnCCTt *" Au‘cSZZt du Bon Pasteur d„ iu^du ^^V^! 
I.énmidas Beaulieu, René Ritchie,, neDaig^TAhc^Michaud^O^ Le 19 juin a, eu.lieu, au Cou - raska, a donné un- jolie réceti- 
müfér* M,CnaUd«ErnÙStln*pDa' therine StOnge, Electa Daigle, vent de St-Patrice, la séance so- lion, le 24 juin, і sa résidenoTdê 
mours, Noella Boucher Rose Cécile Roy, Annette Gagnon, Si- lenne’le de & distribution des la Pointe. Parmi les invité, on r» 
Saindon, ibrançoise Nicolle, Leo- топе Bernier, Régina Dugas, Es- prix. M. le curé présidait, accom- marquait: M. L.-V. Damais ré- 
nard Belanger, Rita Midiaud,, ther Guimond, Alma Guintond. pagne de MM. les abbés Joneas gistrateur, M. 1.-0. Girard shé- 
•darguente Chamberland, Lottie Lucienne Hubert, Maiguerite et .Dumont, de M. le maire et de rif, 'M. H.-R. Fiset maristrâ* de 
MMfe Lebel.R&ec- Beaulieu, Anne Savard, Eugenie Mme la mairesse et des parents district, MM. les avocats Horace 
C1 Thibault, Cécile Bard, Mar- Bradette,'Gertrude Ouellet, Geor- de Mlle Camille Gagné, graduée. Cimon, Léon Paradis Léo B4™ 
guente Belanger, Laura Verret, gette Damours, Ferdinand Nicol- Le programme comportait pld- bé. Léon Caagrain î'-P LizoH*

Sadie Lagacé, Emilie Hébert, le, Roger Sormany, Lome Per- sieurs morceaux de piano, une ad- Alexandre Michaud David Rioni 
Eyelyn Crook Marthe Pelletier, ror. Armand Martin, Louis Mqr-, resse qu’interpréta Mlle Annine Louis St Jacques J-B Lavoie S
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Ele>:ta Daigle, Ferdinand Nicolle, Oueliet, Thérèse Bélanger, Dolo- 
Roger Sormany, Lorne Perron, rès Laboissionnière, Liliane Bel- 
jane Dayton, Irène Bard, Annet- lefleur, Patrick Martin, Stanislas ! 
te Lagacé, Gertrude Picard, Fer- Chesnard, Juliette David, і ta Si- 
nand Normandeau, Réné Albert, rois, 1 renée StÔnge, Adrienne I 
Conrad Castonguay, Valdéric Lagacé, Léonard Martin, Rose ’

Martin, Armand Sormany, Geor--і|ИтЛТ8 D’HONNEUR 
Ifvonne Bérubé, Maria Daigle, 
iric Gagné, Ernestine Roy,

Fernande Pkmrde, Marie Martin, 
nette Sorinamr, Dorothée Bou- 
lr, Béatrice David, Irène Rit- 
e, Eva Pelletier, Alban Fou
ir, Gérard Lacombè, Gertrude 
)nge, Eugène Abbis, Irène Le- 

[, Cécile Bélanger; Marie L. La- 
tissionnière, Üldorie Plourde,

au rem-
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ИШlu BANQUE PROVINCIALEi
DU CANADA

Incorporée par- Acte du Parlement en juillet 1900

**» - À
NOTES LOCALES | CABAN0 1щ

ri.'
—;MM< F. Michaud et A.-F. 

Lacombe de la Rivière du Loup 
étaient en ville à la fin de la se
maine dernière. t

—M. Eugène Pelletier de O 
bano était de pasage en. ville au 
cours de la semaine derrière.

—Le révérend P.-J.-M. Leblanc 
du séminaire des Eudistesi Ghar- 
lesbourg, P.Q., était au presbytè
re vendredi dernier.

—M. et Mme Bacon sont ac
tuellement en vâeances * Mon
tréal pour quelqt

—m. iw>bé m
que au séminaire de RitnnusL 
est actuellement en promenade 
chez sa soeur Mme Lauréat Quel 
let.
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Va-et-vient
—Mlles Alma et Angelina Na

deau sont revenues dans leur fa
mille après un an d’étude au 
vent des Dames Urselines à Ri- 
mouski. Mlle Alma a obtenu -le 
diplôme supérieur de violon avec 
la note grande distinction.

Nos félicitations.
—- M.Antonio Pelletier est re

venu aussi M. çt Mme Alfred Co
té et Ernest Co 
et M. et Mme 
étaient en visite cette semaine 
chez leur parents, M. L. Leclerc.

—M. Et Mme J.-N. St-Pierre, 
de St-Louis-du-Ha !-Ha !, était en 
visite dimanche dernier chez leur 
ami M. Jos S.-Armand.

—Mlle Cécile Lanoix est partie 
pour un voyage de trois semaines 
à Montréal.

—Mme Vv. A. Ouellct est re
venue d’un voyage de Montréal.

—M. P. Pelletier, de St-Ho- 
noré, était de passage à Cabano 
cette semaine.

—Lundi dernier a eu lieu à la 
salle St-Joseph, une soirée dra
matique donnée par les élèves du 
séminaire de Rimouski.

—M. Slyvieuse Laplante était 
de passage à la Rivière du Loup 
ces jours-ci.

—:M. J.-A. Lévesque tailleur 
était de passage à Rimouski la 
semaine dernière.

—Mercredi dernier a eu lieu à 
la salle St-Joseph une soirée don
née par le leveur. de poids Vic
tor Delamarre, il a été bien ap
plaudi.
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NATIONAL PICTURES*^

VENDREDI--SAMEDI
WILUAM[F0X prescrite |

‘ ES 0

.cou-
Capital autorisé .. .. w
Actif tottitàu 30*^*1924).................$40,646,000.00

$ 5,060,000.00 
$ 4,500,000.00

Dept-*

*•

La seule banque au Canada dent les argents confiés 
à son «département d*Epargne sont contiôlés par un 
CoyM et Censeurs, ces messieurs examinent mensuel
lement 1«« placements faits en rapport avec tels dépôts.
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"A-
ité de Grand-Falls, 
A. Boi8 de Salem,

ties semaines, 
ofin, ecclésiasti Ni Bfi . Conformément' aux règlements approuvés par ses 

actionnait**, lors de sa fondation, cette bânqtot** 
prête pas d’argent à ses directeurs. ÜRW00DS
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Président du Conseil d’Administtation 
L’HON ÔRABLE SIR H. LAPORTE 

Vice-Président et Directeur-Général
TANCREDE BIENVENU

Président du Bureau des Commissaires-Censeurs 
L’HONORABLE N. PERODEAU 

Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

LE BAZARa
.

: iD’EDMUNDSTON 
SE CONTINUERA

VENDREDI le 10
libres
vous

і

. : io.
que

j, »
m écoles

d’êtreLUNDI & MARDI350 Succursales et Sous-Agences dans les Provinces 
de Québec, d’Ontario, du Nouveau-Brunswick 

et de l’Ile du Prince Edouard.

—Mile Jeanne Pallard de Clair, 
N.B., était de passage en ville 
hier.

—M. et Mme Jos Tremblav et 
Mlle Tremblay -de Ste-Rosé é- 
taient en ville cette semtfinc et 
visitaient notre bazar.

—L’hon. J.-E. Michaud a fait 
i un voyage à la Rivière du' Loup 
| cette semaine.

—MM. les abbés G. Gervais et 
R. Tanguay, professeurs au col
lège Ste-Anne de la Pocatière, é- 
taient en ville au commencement 
de la semaine.

M. le Dr. A. Desrochers s’es; 
acheté une propriété réçtlflpient 
sur la rue Michaud ■

—M. H. Giroux, contractent de 
l’église, était en ville à la fin de 
la semaine dernière.

—M. et Mme Ephrem Hubert 
sont de retour d’un voyageji’une 
quinzaine aux Iles de lu Made
leine.

—Les membres de l’Edutünds- 
t-.m Driving Club et de la Société 
d’Agriculture sont priés de qé pas 
oublier qu’il y aura une

blée importante vendre 
main, à huit heures dans 1» mai
son de cour pour l’organisation 
des grandes courses de chevaux 
qui auront lieu dàns la semaine 
•lu 9 août. *

—Le Rév. P. Raymond-Marie, 
dominicain, d’Ottawa, a passé 

quelques jours en ville l’hôte de 
son ami l’abbé J.-A. Boucher.

—Plusieurs membres du clergé 
des paroisses environnante^, et 
plusieurs autres personne» étran
gères sont venus encourage/; no
lle bazar par .leur contribution. 
Nous leur disons un cordial mer-
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SPECIAL FIRST NATIONAL ISuccursale d’Edmundston

Sileçt U/a tellerJ.-A. BACON, Gérant ■y / ’
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VANBUREN, МАЖ
BUREN I ■î

[ VAN C GRAND-FALLS GAGNANTS4 Pour Cent
NoVan Buren, 5.— Une foule con

sidérable est allée saluer à la gare Fête intime 
du B. & A. les distingués visiteurs Le 6 ju'illetdernier avait lieu 
qui nous sont arrives aujourd’hui chez M. B. Powers une soirée-! 
de Fort Kent, par tram special, surprise à l’occasionde son tren- 
Quarante gouverneurs de diffe- te-deuxième anniversaire de nais- 
rents Etats de la république ame- sance. Mme Powers avait tont 
ncame, accompagnes de leurs da- préparée pour la réunion. La soi- 
mes, de leur etat-major, et des re- rée Se passa très agréablement, 
présentants de la presse, descen- De jolis morceaux de piano furent 
dirent du convoi, ayant aleur tete exécutés par MmeJ. Cormier et 
le gouverneur Brewster. Notre мі1е Annie Rioux. De très belles 
population leur fit une magnifique chanson* furent rendues par Mlle 
reception. Plusieurs personnages Délima Michaud, M. et Mme J. 
distingues adressèrent la parole. Cormier et Mlles Anna Bossé et 
Les visiteurs traversèrent ensuite Annie Rioux. Plusieurs déclama- 
e” *.?rr? canadienne,a St-Leonard, tions furent rendues par Emma 
ou il* furent la aussi royalement Laforest, Anna Bossé et Mme B.

Powers. Une quarantaine d’invi
tés prirent part à la fête. M. Pow
ers sut remercier en termes ap
propriés tous les parents et amis 
qui lui témoignaient leur amitié.

Les numéros gagvfrmtf 
des primes offertes 
pendant la grande 
vente à réduction qui 
eut lieu au printemps 
sont les suivants:

1er Prix
178

2ème Prix
8ia

3ème Prix
t 28

Les personnes qu| ont 
les coupons portant 
ces numéros sont 
priées de venir reclâ- 
nier leur prime au ma- 
gasin.

INous payons un intérêt composé de 4% a tous 
les six tnois, dans le département d’épargnes.

Pour plus amples details, Téléphonez No. S3., écrivez 
nez nous voir.

aucune 
critique 
téressce 
rai et s< 
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propre і 
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annonce;

■ou ve-

L.-V. THIBODEAU, Pres.
Cashier.

sem-T ■ А.-Л. CYR.Я de-

%

I CEreçus.
M. David Martin, au nom des 

citoyens de St-Léonard, souhaite 
la bienvenue aux gouverneurs et 
à leurs compagnons de voyage, et 
présenta au gouverneur Brewster, 
de l’Etat du Maine, deux pavil- 
ons en soie, un Union Jack et un 

drapeau étoilé, significativement 
iés l’un àl’autre avec un cordon 
l'or. Mme la Mairesse F.-E. Ri
vard présenta à Mme Nellie Ross, 
de Wyoming, la première dame 
qui a occupé le poste 4c gouver
neur dans l’histoire des Etats- 
Unis, un magnifique bouquet. 
Quelques gouverneurs adressè
rent la parole. Un autre bouquet 
de fleurs fut présenté à Mme 
Brewster, par Mme L.-J. Violet
te. Puis les soixante-quinze auto
mobiles formant le cortège, se ren 
dirent à Grand-Falls pour visiter 
les chutes lesquelles de plus d’un 
visiteur, reçurent le nom de 

Pierre Lajoie de Rivière Manie, “Niagara de l’Est.” 
étaient de passage ici dimanche, Les visiteurs s’en retournèrent 
chez M; Auguste Gagnon. Par Fort-Fairfield,, Limestone,

M. Jo» Morin d’Edmundston, Presqu’Isle, Caribou, New Swe- 
était en visite ce te semaine ch -ez den et Houlton. La cause de cette 
sa soeur Mme Val. Beaulieu. -éunion de gouverneurs fut une 

M lie Juliette Ouellet de Ri- onférence qui eut lieu à Poland 
vière-dli-Loup, est pour une quin- Springs, Me. 
saine chez sa cousine Mlle iGsb. Va-et-vient 
Tremblay. —Mlle Malvina Dubé est parti

і Mlles Ida et Lillian Michaud 'undi pour Poland Springs où elle 
,de Sanford, Amédora Levesque, ;cra à l’emploi de la Western 

Gabrielle Tremblay, MM. Jos Union Telegraph, comme gérante 
Soucy, Hector Levesque et Hec- de ce bureau, 
tor Tremblay, ont passé une a- —Le révérend P.-V.-J. Demers,
grcable soirée à la ferme Griffin S.M., professeur au collège Ste- 
dimanche, car les demoiselles Marie, est parti mardi pour une 
Griffin savent si bien recevoir et promenade chez ses parents à 
amuser leurs amis. Boston.

Mlles Morel ont donné .line —M. Joseph Morin, garde-
soirée samedi en l’honneur des de- chasse du district, est allé assisté 
„moiselles Michaud de Sanford. â une convention de l’Association 

,M Vlm„ rru „ . "incendie de Chasse et de Pêche.
Notre-Dame Ht, i ,, ’\®r^on' de Un incendie dont flous ignorons —Mme Mac. Beaulieu et Mme

étaient de le, origines a détçuit de foqd en L. Waken de Presqu’Isle étaient
Un m-and nombre* i comble mardi après-midi la gran- en ville mardi dernier, les hôtes

„ étaientA la ferm v j!teurs g« de M. Thimothé Dumont. de M. et Mme Thomas Lapointe.
A A n che dernier ‘ “ d'm#n' B^bMl -m. Arthur J. Gauthier, col-

• J u . -J- ■ Pe,roe!cr8* Mlles Alice et M„le"r Nos joui'urs sont allés rencon- lecteur* des douanes de cette vil-
cure d* Matapedia, est en visite G .-. и і Л trer l’équipe de Rivière-iBleoe di- le, est parti mercredi dernier pour
:‘\F^ère a . if- j , munch ton" slwz uT™* xr manchV et le. ont battu sur leur un voyage de quelques
-_**• JJ* Paul Ouellet soeur Mme propre terrain par un score dp 10 à Ruraford Falls.
Mme Alf Choquette et leur fils. • • • _ й à 25. Look out for green and —Le docteur Cloutier de St-
Albert, de Lowell Mass, visitât blue putta. . Léonard, N.B, est parti récem-
en ce moment tons km» parents! u" greed PPiqbre & personnes meat pour Montréal où il visiterq
de Ste-Rose et des environ,. M"e Madel^neG * St- ^ llUa .Idamernos vain- de* Mt>b.

1 acome, ainsi q* M. et Met* queLs dimanche. . —Mlle Eva Rossignol d’Ed-
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SPECIAL POUR
Cette Semaine
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L.-A. DUCALmundston était en ville cette se
maine, l’hôte de parents et amis. 
Elle s’est rendu jusqu’à Bangor.

—Mme James Cyr de Mada- 
waska est retournée chez elle cet
te semaine après avoir passé quel
que temps che^des parents et a- 
mis. /

/ ci.

іRECITAL . ù"
m DE MUSIQUE

Tasses a TheII Il nous fait plaisir d’annoncer 
qu’il y aura un récital de mu tique 
donné à la salle de l'Ecole ■Pub
lique, vendredi le 10 courant, par 
les élèves de Mme A.-H. Lan
dry. L'ouverture aura lieu à deux 
heures et trente. Les parente et 
les amis des élève* ainsi que tout 
le public en général se feront un 
devoir d'aller encourager no* jeu
nes musiciens et musiciennes.

i

45s A LOUER
. Dans le bloc Casino, près du 
théâtre, un restaurant, un salon 
de barbier et une résidence. S’ad
resser au:

P

pour Уі douzaine Dr. P.-H. LAPOTE.m
M Ville d’EDMUNDSTON J^OUS venons tout ré-

! Aussi REDUCTION Spéciale sur le prix de tous les 

PLATS de différentes grandeurs.

cenunent de recevoir
A VENDRE

Quatre (4) Bons Lots à Bâtir, 
Terrain Ordinance, rue Fort. 

THOMAS GUERRETTE, 
Secrétaire-Trésorier,

uK bel assortiment «le 

Chemises Novelty Broad

cloth, d, la fabrication 
Tooke de Montréal. Vous 
aimerez certainement les 

nouveaux patrons barrés 
et carreautéa de cas che- 

misas. Las çotdanrs sont: 

pêche, gris-Man «t Man. 
Nous avons las modèle» 

avec coUete attachés à h 
chemise ou séparé.

;■ M

0009000000 MAGASIN ET RESIDENCE 
A VENDRE

J’offre en vente ma propriété 
comprenant un magasin, résiden
ce, hangar, situé dana la parois
se dc St-André de Madawaska. 
Bos poste de commerce. Très bon 
marché. Belle occasion pour un 
prompt acheteur. S’adresser à:

~ A.-H. MATIN,

#1*1m
СЙІ CHEVAUX
Je recevrai vers le 17 JUILLET, an char de 

chevaux de l’Ouest, bien donqrtés. . 
Tontes pemmies ayant besom de chevanx 

feront bien d’attendre ce char. "
MAXIME GUERRETTE.

.

I
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m№
2fe. 9j.W1 і CAMION A VENDRE

Un camion (truck) Ford, une 
tonne, à vendre à bonne condi
tion. Paiement facile. S’adresser 
à : Frank-E. FOURNIER, 
j.n.o. ’ Edmundston, N.-B.
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|Stt ROSE DU PEGELEj і' і Jœ
’ cxcelkfhte et p 

refuse,” quandI mBOIS A VENDRE

Bois de charpente, bois à plan
cher, petit bois en pin, planches 
en pin, larges et étroites, de 4 
lignes à І pouce, 12 pouce.» de 
large, planches en épi nette, pla
nées ou embouvetées. A vendre, 
à très bon marché. S’adresser à ■ 
rL: NAP. DESGAGNES,

penserait voiceЖ
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